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RYTHMES SCOLAIRES 
GREVE NATIONALE DU 14 novembre 

Une mobilisation immense !  Un gouvernement qui reste sourd ! 
Après cette grève massive, comment le faire reculer ? 

 

Après la grève massive du 14 novembre, il apparaît que le ministre reste sourd à l’exigence d’ouverture de 
négociations sur les revendications. 
Pire, le Premier Ministre affirme qu'il maintient sa réforme des rythmes scolaires, qu'il n’envisage aucune discussion ni 
négociation ! 
 

Le Congrès de l’Association des Maires de France (AMF) a débuté ce mardi, nul doute que la question des 

rythmes scolaires sera au centre des discussions alors que dans toute la France, face à la mobilisation massive des 
parents, des enseignants et des personnels communaux, plusieurs Maires ou Présidents de communautés de 
communes, toutes tendances confondues, ont déjà fait voter dans les conseils municipaux (ou s’apprêtent à le faire), 
la non-application du décret Peillon dans leur commune ou dans leur intercommunalité : Colmar, Vitry sur Seine, 
Bagnolet, Marseille… 
 

De même, un récent sondage CSA conclu que 54% des Français sont pour l’abandon de la réforme. « Plus d’un 

Français pour deux estime que le gouvernement devrait abandonner la réforme des rythmes scolaires » (Sondage 
exclusif CSA pour BFMTV) 
 

Dans les Bouches du Rhône 
 

La grève, appelée par les fédérations nationales (enseignantes et territoriaux) FO, CGT et SUD et départementales 
FO, CGT et SUD et SNUipp, a été suivie par près de 65% d'enseignants du 1er degré et plus de 500 personnels 
territoriaux dans le département. 
Nous avons recensé, grâce aux remontées des collègues, plus de 400 écoles fermées et plus du double où la grève 
était majoritairement suivie.  
 

Plus de 3000 manifestants (enseignants, territoriaux, parents et élus) ont défilé à Marseille, au coude à coude 
de la Direction académique à la Préfecture. 
 

Devant le représentant du préfet qui a reçu la délégation, le SNUDI-FO a exprimé la revendication de la suspension 
de la réforme des rythmes scolaires et le retrait du décret.  
 

Plus que jamais, l’abrogation du décret Peillon est le préalable nécessaire à toute discussion éventuelle avec 
le Ministre ! 
 

Contrairement à ce qu'annonce le ministère, c'est donc plus d'un enseignant sur 2 qui était en grève 
ce 14 novembre pour exiger le retrait de son décret ! 
 

Au lendemain de cette mobilisation, partout en France, dans plusieurs écoles, dans plusieurs communes, les 
collègues se réunissent et discutent :  

« Arrivera-t-on à le faire reculer par une succession de journées de grèves ? » 
 

Nous venons d’apprendre que dans le XIXème arrondissement de Paris, la grève est reconduite depuis lundi. 
Dans la Gironde, 106 enseignants réunis en RIS par le SNUDI FO ont adopté une motion qui demande l’unité des 
organisations syndicales pour exiger du ministre le retrait du décret et la grève jusqu’à l’obtention de la suspension de 
la réforme. 
 

Ces collègues n’ont-il pas raison? 
 

Peut-on en effet accepter que le décret soit maintenu alors qu’il désorganise complètement l’école, alors que le 14 
novembre nous avons massivement exprimé l’exigence de son retrait ? 
 

La fédération Force Ouvrière propose à ses syndicats, à ses militants, de mettre cette question de la grève 
jusqu’à l’obtention de la suspension de la réforme en discussion à tous les niveaux. 
 

C’est dans cet état d’esprit et avec cette préoccupation que la fédération et ses syndicats participeront dans les jours 
prochains, à tous les niveaux, aux réunions intersyndicales qui vont se tenir pour réaliser l’action commune pour faire 
reculer le ministre. 
 

Prenez connaissance  >ICI< du communiqué national de la FNEC FP FO du 15 novembre 

 
Pour tout problème, contactez vos délégués du personnel FORCE OUVRIERE 

07.62.54.13.13   ou   06.81.60.64.35   ou   06.13.71.37.25 

http://www.snudifo13.org/spaw/uploads/files/national/fnec/FNEC_Rythmessco_151113.pdf

